
oW, Milleràad, Ponlaillié. ù u r -
t> I M ( I « , ••».. . . , «t «.ui a porté 
r Wttgmpnw du pfentier projet 
«Ml | rtn.»qjt L* fcéaoa» • au|our> 

_ - iBbr» . — Le coneei 
t S**t ** BOUVM* r«Ut 0» 

«ÛÉM «1 «MMMRe. 
M Coattil t poursuivi la discussion 

«et hier, du paragraphe premier du projet du 

£W M é par U riminiMioe peaiwaarnle et 
if aux condition* du travail h introduire 
M* cahian êm c*»rge« concernant l u ad 

Jttdicatioas dee travaux ptmWct. 
Le paragraphe premier est ainsi conçu ' 
a Obligation aoer l'en* repreneur de se cou formel 
« taux, de* inhut n et k la dures en travail con*i 

L'Avenir de RoibAÙc-lOurtxwutf 

par MM. Millernnd. Mesureur 

SMhr trai aeui permettra, 

proposées 

L'opération était, cela va d* «oi 
«aire. Le capitaine Drevfea, eee» _ 
soi «té fait part, crut a le rasait» de » «speneac* 
projetée. 

Or. le coatre-espionnage frsnjeat a**M*»*a*i. quel
ques jours pins Urd. ««a IjàMaasjpji alUsnand 

Devant 1» conseil de narra. Dre/éau nul «uae-
tionné in eajet de ce *uï. 

L'AFFAIRE 

DREYFUS 
Au Cherchê-Midi 

Lee abords de ht prison du Cherche-M mi pi 

devant \d Bssrl 
agents de i* «irele 

•'arrête. 
•eahjuai badauds qui stationnent devant le 
•aVW. 

Cett le colonel Picquart qui était attendu par 
lt«*a**naa*tnt Ruvrrr. La tinte du colonel 
été de courte durée. 

Arrtte I ï neoret 45, il est ressorti a 3 heures 
et demie. 

M. Mathieu Dreyfus est également tenu 
Cherche Midi vers 4 heure*, et a longueu 
ceseere arec le comm nouant Kavarv. 

Ihee personne intéressé* h l'affaire nou* • 
Arme que la consigne eit toujours des plu; 

•essai*, de •ombreux témoins seront e 

Le commandant rVerhazy n'a pas été ei 
te*du aujourd'hui par le magistrat instructeui 

Le commandant Ravary 
Voici des renseignements tris précis sur 

carrière militaire du ciuninaudai 
Masa/r. rapporteur prés le premier > 
«use** de Parie, qui fait ac 
tes* de l'affaire Esterhazy : 

. actuellement t il 

; H entra auseniee rnmtue soldat. 
L pendant la campnene d'Italie. 
t le fer octobre Jftft au 46e d in-

fkajlerie à Grenoble, il fut promu lieutenant le 4 août 1870 

Valérien 
de Versailles, fort du Mant-

apitaioî le 13 mai 18Ï3. puis adjug e 13 
». chef de bataillon le 'ifl 

«Varier 1988, il servit au 4Se à Betmrl, et prit 
N eelraite en 1890. atteint par la limite d'Age. 

L* commandant Ravurv, qui est chevalier de 
U Légion d'honneur, occ^ic d'-iiui* plusieurs 
passées son poste actuel. 

Bats les eoeJeirs de la Caaahre 
. Journée paisible.La dernière séance du Sénat, 
me» qu'elle n'ait apporte en réalite aucun élé-
a**nt nouveau dans I affaire Dresfus, a eu ce-
•aadant pour résultat de couper court aux com-
aneeUairei souvent excessifs auxquels on se li-
Treitdane les couloirs des deux assemblées. 

: pas c:\ltnee. 
ibriiy» 

ittend N'est-ce pas, d'ailleurs ce 

Manifestation d'étudiants 
- Benx 4 trois cents èttt-
fetter cette «prèa-mkii 

Pari*, 9 décembre 
diserts sont allés un 
devant le Luxembourg Ils" crie : , bas le 

la ne-lree, 
/yffïrre, rue iwono 
weate roanifettarii 

• dispersés par 
rendus devant 1 hotet du 

•ont livrée h la 

Devant te Conseil de guerre 
Ufrl 

noaaareiix pièg** lurent tendus 
Meaet t*n arreatatroa. U cite et 
lait suivant. 

fasar s'assver que la capisai 
at>* des reMaignentent» à Be 
eier. alors iniaûtra de la in 
Beaaacffre. eaaf #eut-

que de 

particulier le 

easK«a*ration de t 
. r)rey 

•ffvfiw traumnev 
i, hKénérsf Mer 
e et te général de 

mitor jreiteratue cencet"' 
rarfa» an ordre relatif 

de •mbiheatian rapide, 

derean du chemin d'ileès, 
du jeune Anlaneu awua un < 

Le nare/iet^ préeeam auaWet, 

rt le cadavre ! 

est irant>f 
aut«va «hi. 

M- Boaaat fat, 
L. «lUGHem. 

W& mmmmm 

m « reat sappetenr ettth lîhertd. il fntrt imaa* 
J - te méat lui cvèer duiiiitieci corretpoudanU. 

ist-ce l'iateaaaaa eh U. Aah. Ade** T 
'ioai.JVp4>«^4«ileaafaBM e eette xéaé 
se poDbea et ta resouiIUMM 4s «se 4èonau nu 
ut pi» la moinJre lurier M'esenèt cooqm 
•M «nui boneeebleqiie gawat 

«aria «voir 

M0UVELLE& ETRAHG8RES 

•-:• am'sstHÉI proctiur». 
i ajouta qou Ici koiOteBiÉje " 

f>arla etaieat relatif» leulemti 
on.^r. _ 

ot'ÙLièrt dont oat a 

ti\ en?ratêna?t 
a t ' n i n * coton-t 

anuaadaal) ttt atlasion • 

eori ab/argattoa*, «U^air qui- M 
•cita per*oanp Imnor: 

Eaftn, })eus.»e * 1 
laaav. tVapi-ant son 

— Jo a* puis 1; d 

Mfl de 1 

II. 

Complot international 
Soi» re titre, an lit dans la AatrtC, s laqnelli 

isponsabilite de set informa laissons U i 

désorraai* aeqsi= i"" ' paiçae do «jadic^t Deejfu. 
da l'argent fraaçat». Irf " 

Chaque jour, il entend 

« ' " < auxqnelle) i"** 

«n a ytU de tomyti 

transporte e,ue> 

Graves désordres en Allemagne 
Munster (Weslphaiie), 9 décembre. — De si 
s désordres se sont produits, dans un n 

bourg de Munster a l'occasion de la Saint-f 

i laite par les autorités de porter 
'ttt produit une aire irritation 

dans Les quartiers populeiree. 
Dans la soirée, plusieurs centaines de person

nes se mirent à conspuer la police et à lancer 
des pierres sur les agents. Une bataille s'ensui
vit, au cours de laquelle plusieurs coups de (eu 
lurent tirés sur la police. 

I ii grand nombre de personnes ont été bies-
«ées et quantité d'arrestations opérées. 

L'antisémitisme k Vienne 
Vienne. !' décembre. — Des noiav. lies remues 

• de Riiiia-I1.'*! i, signalent que les esprits sont très 
[ surexcite'» contre Les Juifs. 
i En prévision de nouveaux troubles imminente, 
la police a invité tout les négociants juifa à fer-

[mer leurs magasins^ 

ABORDAGE 
de deux cuirassés allemands 

Berfin. 9 décembre. — Les deux vais 
allemands B'tindtlrottri} et Wrtrtembti 
sont abord"R pendant leair retour de Christian* 
à Kiel. Le Wurtemberg devra cnlrer dans 11 

W H W I l tes 

'i «(i*- [ I j . . ;»u , 1= 

bruxcllte a Paris 

Belgique rtfioée 

antre Les niain» d'un joarnsli 
ont le sont imperte pas. rlur-é de solder les fi 
e 1,1 caaapagio maaêa en Bclfiqnc: i astre fnt 

: i'oûiî- de réserve du syndicat et fut remise k i 
inqKc asti connue de Berlin. 
l.i* deat première:* parts «fa f jndicM sent 
nedlual complèi."iiient absorbées, oo ta évalm 

l-i troi«*ine part, celle de Berlin, va être es 
aa. tin paiera dir.-cteaieat eu diéaue* libelln 
arhsasirna. Le mdi 

do cette 

Desl 

atrvujfoaa de 
allemande, I 
csuse ilu *vnilital 

i Ac sosicriplio&<< t( 
L-utent depuis pln-ieui 
' ssarqae, AuwawuuLi, Belges, haiseei 

allef.i.'iadf. Italiess. ene foe 
,7e! s, 
ilf la 

t'n million de marks e 

Le but de* Mnaeriptenr.' 

Les paiements s. 

t*s hantt («rwnnagej 
ment fonrni tenr ofole par ordre 
lit-'tiuc dajai Jour esprit a cairote 
toneiiieré» een.ro>'.lji.r ne pour la France 
proitùble nia usatsdai an l'Allouia^i 

a '̂it.'ttion 

ana.vaâte mvliinst.oii. avant poqr 

courant : 

le condamnt de l île 

près te tei 

•tence détnaniree. proavêe d'un complot in-
>oal «t d'une c»i»s* «oire a'umenléo par de 
anyer. c'est la tin ie tout. Puut-ëtre ferait-
de comniencer par ee que 1 enquête ouverte 

ne vouloir coa'nlerer OEC comme la runrln-
renterrement définitii de ce qui [tit Traaire 

La Mission Marchand 
ris, ft décemfcre. — On n'a encore r; 
stère des colonies aucune nouvelle i 

confirmer celle lancée. d'atH? 
par le Mouvement ee«^*sr*nM| 

noricant que ta mission 
rhaml. allant de l'Oubsn^m ' 

tablas' 
baint-atedard, près Bor-

Onelqu. 

les fonrntfnsnad 
•L d'après les plans et pr* 
—- temps pta* tard, hf I 

«'«« ™» -ngarenient» du min 
kesitr k n.-ijaer sa fortune dans 
clama le pin de ses peèaei. 

I, administraUou mtMaire reet 
Seal, if. Faucher se condniai 

H chercha, cl ai 
insger M. U,.r 

e du poeaibte, k dt*d 

S E ME 
Aujourd Hui 

i M. Faucher, réduit I 

bonnet vient d'à 
a du brocanteur e iporter le dernier 

la requête don 
de tes appareiJi 

Il a été vendu au 
rdincier qui n'était 
oiUnlo Jitnt parlai 
La fille ainée de a 

aeo par le ahaffi 
lient les oeboire, d 

It est redait. ponr ainsi dire, a la mendicité 
Or. le ?ou»ernea*a*t ne semble pas l'anmn 
Pourtant qtre demanda ea ' 

ernasdedUnse pas qu'on . 

Si la France 

louable. J'écarte 

députe aussi boneeable que gahi 
Si au contraire il vealitteiadi 

ria* de citoyeus et pas «s moins déenné* k 
bliqne. l'idée est saoini lo ™ 
cette deenéare l.> pnthan. 

-nn ja doute «ne l'Eut 
améliorer le eori do * 

ta avec la demite d 
Ut imposer, k uou». qui gafooi 

travailleur ? U ne 
nahoorae Vargeat 

dclente aatu-uale.il demande 

^Deznïete 
Heuie 

L'efiupalioii de Kiae-Tdiao 
Paris. Q décembre. — Un Courrier du SoH 

— L'occupation de la baie de Riao-Tchao par 
les Allemande, donne Ken * des aansnasMal i' 
plomatiqoes. La Husaie, considérant qu'elle 
en lieu au mépris de ses droite et a l'enront 
de ses intérêts, a ouvert avec la chancelle! 
de Berlin, des pourparlers qni n'ont pas enco 

é aucun résultat, satisfaisant, 
situation sans être grave, pourrait facile-
devenir critique si l'Allemagne se refusait 
mnaltre le bien fonde des rt-clamatioi 

Les troubles en Crète 
Paris, 9 décembre. — Du Court décembre. 

des troubles qui persistent 
fort préoccupé 

Crèle et de l'em-
par l'attitude peu eonci-in . 

: 1» Sublime-Porte. 
faudrait pas être surpris si, de ce coté, 

les affaires, un beau matin, prenaient une tour-
que l'inaltérable patience du concert 

européen ait jusau'à présent parvenu h éviter. 

Ri 
Ruinez-vous pour la Patrie 
ans ce litre la Lihve Parole raconte la trisle 
ssée d'un de nos compatriotes, odyssée que 
s reproduisons sous toutes réserves. 
, Bonnet, qui habite Orc.bie 

> distingué-

alcaleïdes.lorsqua 
qui. il«puiJ longtemps, fabriquât! 1 
n, l'acide (aouique et certains aie»'" 
•ouveruement frauçai» eut raconr* 
était k l'époque des incidents H 

lion — fit alori appel k certain* liommei coin 
mts. le* réquisitionna, en quelque ort. . Ht 

H'orgaui»er *aiw retard les fabrications nouvelle 

aTîSSS î3E5* °°urgrat b e " " ° " "" "° "CTO" 
apitaine Mar- j n fai;ait de l'éther «ulfurique par grandes qn»n-
la région du i titu* pour faire la poudr< 

situation da Cour-

Assessiial tl'im enfant 
AD SORTIR DE L'ECOLE H 5 * S E 

des poudrai et snlpê 
• Lille. M. L. J'aucner. alla le trouver et lu 
offres, avec les plus brillantes promesses. d« 

' istère de la pnerr" 

Nîmes, 0 décembre 

de' H. Bonnet étant loin de 

d'autre* fabi'iques pour lé compte 

Ai.rt"; o«s pêuraarler-rapidement conlu 
i M i>on. 

• tndttidiu 

v papier a unwui w •'"»» 

Lille; le r» décembre i?So 

donMcile de 
fer. d n'avait pas encore reparu, net i 
fait à sa fanaiUe par «n de ses aeri 
Jean Antérieu avait été enlevé i 

„ « . . . , , A L • • l t l l hors de la Ville. U .Vther Iir7**l«. d«« U* p««i.er* «:0i. de 1S8T. 
était environ su benres. ; ^ ^ a n i 4BMti«ne d'argent, elle* sont absolu 

Densne.les pnrentsetai;nl dans la plusgruade mM^ résolue*. Si vous voulez venir me traavei 

i «ne heure, un gamin de important con«t r qni < 

ion de la ffuerre P 
de payer eu monnaie 
1 armée et au pars f 

t de rasa, pourquoi ne 

par leurs invention) et 

(éveil temps que l'ad-
l'ûrdit cette déplorable 

de singe les servicet 

dos pouls et ckauMée* 

grdhhi do pliare : 41 

s — MM. Gustave Montigny 

i drafiieur; 

• • 

i ilessou* désigne*. 

J.-B. Delhsje. an-

la Belgique el 

services ; "Gabriel Wattier, ou-

- MM 
et 

Un fanas** nansnssj*, 

Dan* eotts féefre. qni n's dft « a fort pea émonv 
voirt* maire, la comité « JusBce-BgaHt» > «e plaint 
aiueremsanjke ae fsrsl annsrti ans htjsnsie», t«*t 

compter de voir la LnUa osaaar avant que les nati-
*"*"-*asTafactiot. ionaarreu aieit ottennaaUaftctioa. 

Le Nord à Paria 
it convives as«istoi(nt au TPe dîner de la Bet 
e (Nord et Paa-diCiIsrsl, ion* La président 
ktru confrère E. hiiiitese. 

organisé par MM chaLeureuaanient 
applaudi : kilo Grandie», de L'Opéra; M tue 
met de Laload, de TOra Comique ; Mlle 
Fvmard, de la 8cala ; Mlle Houstin Cher»* 
Mauguiere. Cobalet et Himolt. de l'<Jpera-Coa 

l'Institut ; ftmliaia, ùtptte ; Martel, jn«pecteui 

Snéral de ri'Qiver*ité;Boucher-CacUrt. presideal 
conseil général du l'a*-de-Calai s ; Morcmtte 

Ledien ; Weurlf ; l.efrju-Gamiuie : l-oCo^ ; Malo ; 
Mio ; Coutelier; Guullitre, Di'lebecque;" Deuiar-
aaette: HanicoUe; Kicbeher; Delacroix; Cariier 
Houesia ; A)ei. tfsernw; SaJoiae,- IVpessa ; Be 
haut ; Mcuraot; Morel; dl Monnecore; Dutboit 

A»*cml)Î c puuéral" hl? courant S % haures ai 
restaurant Rouceray. 

Le général de ta 2e brigade d'irrfan-
Une 

Le général de brigade d'Esclai 

Ecole de St-Maixent 
i la liste nominative dans le 1er corp' 

mandement de lu i 
d'infanterie, à Cambrai, en remplace 
général Alessandri. 

du 

Ligne de Tourcoing à Lille par Ascq 
La Compagnie du choiùn de fer du Nord a l'aon-

--- i atur d'informer le public qu.; les traio* léRers de 
."raies du concoure d'adatusion a l'eeole Tourcom.L h Lille et nton- — 

Lille ii raidi ":' el i.ariaido 

, Ltuituv, Fauve 

7̂ e régioienl : Perrv. De Couvetaoi 
f<1" re-inienl : Baudet "" 

e Robsulet de Beaurie-
: Baudet, Dunret, Bourchet. Riotlot, 

^ LanoV/ de Prct 
: Courdcot, Prit 

Chemin de fer du Nord 
••'f'.TFS IH. \<*A. 1H07 

occasion des Fétestle Noe! 1897. la Corap 
du Cheimu de ter du Nord fera mettre «u ui*t 

a, le- ï^ c-l B J J *— avaa retour issau ; 
,31 décer 

Les fou:tioanaires commerçants 

Troit-PonU, 
- !,• Laboa-
Sapin-Vert, 

Chronique Locale 
ROÙBAIX 

l u i » . 

S 
fonction mure qui tie 
ment commercial o 
seulement la teui.n 
commerce : 

La question de l'Es pierre 
de M. Àcliille Adam, rclalir aux] | jU commission ioierrom mimai e des eans a 

qui eiereent un commerce. Aous I lemi.mercrcli nnn'-s midi, nnn réunion (t ITIotef 
de Ville de Hoiibnit, (cas lo présidence de M. impartialement, en faisant 

accordée i n.i.p'Ulile de s 
groupe de petit: 

l'Clat. couti','; !•• jrmei du loi que " 
a dépôt»; sur le bureau de la Chai 

-na> a bien voulu 

nille Adam 
ïambre. 

• ) • ' ! ; ) ; (.'! ' l e * •: 

ÛveW de t .. ,,u, 
.iou des abus commis h la 

projet était volé dans lé 

ixt motle-toti ont 
usent 1.700 a t.» 

nhnur o" plutôt d-
leur ftnioie. Avec i 

cinq eut'jou, et aid.. __ 
Je doute s»a uo* ménagère*, i 
ibilc». puru.-jnt l'opinion de 

qui parai' peu exercé k eqaili 
-" - :mporliin-e. 

lont le* tnk 
, M T . l i II» r ' î , , • 

•m , ..inmorce par 
.•i J i:in-.' fac> 

la vie. élever quatre «a 
•rôt. soicut-elle* Le* pins 
! de M. Acb.li" A.tsui. 

i budajet de 

n* de 800,000 

inicipnm deTonr-

hron. député 
Lngarbâ et Engine Jour-

ain. présidents rfe^ Chambres de cuintnerec de 
Roubaix et de Tourcoing, 

l.a discnasion a petit sur le nrojet rKcand par 
le gouvernement à h Chambre, et qui, s'il 
CIIMÏ ademU, entraînerait po:ir les villes de 
tUubaix el de Tonroing des charget 
râbles, que l'on n'évalue pi 

MM. Oron. Guesde,Ugn^he et Jourdi 
été clinrgés de faire les déinarclie» nere 
guprtis des minisires foinpélenls ut auprès de h 
couunission ckargée d'examiner te projet goa 
vernemcntal. afin d'obtenir le retrait a*Mi3 t 
et de ivi iicc ire un torain u^entenle qui sauve 
garde les iotérèU de nos deux grandes cités in 

-Egalilé 
S dU Cùuntô a 

ci petite que li 
- - gregaairU 

D avant pas 

de r.4rne*V «> Bo»*u»i.»rft»rvN"vft?3 

l iraele d'Amour 
Par P I E R R E S A X E S 

TROKIÊHE PiiîTtE 

Xiv I — Artr. cette fête t... Oo m'a chargé .le toute | — 
t v rt Tt Di POLO floieiiiieilio».. . Je oc 

m U préi d'o«e heure epte. d m , u ^cto-1 * i e il «e »or*eil Ut lewes, rejrtttml au»i- depri 
aiise de cabrWet f»,***** la bizarre 1*1 4'»*»"' «•***. j M u * . 
«e !W». [a «.maire Aline * Serteitel I Alla» Iroe^ail lel eaarcil.. _ jcorni 

lirowicniit eofl enau* aa» k , allevs du bois. — OtieMe IMe. 

. i" l'ai, 
a, joli, . lui a 

iorte de chez 
frenle... Moi. 
,i de le voir 

— t t o x II'.IK i. Taa» k rkenre (a, 
aft* «a ajuatter aotre naue, et voua ; 
afjBjeaaaaB A ,a«ta cbi | lan . iBrMfuc 
m m - ' w petile liaaaiailli t l'a 
tAVaaatcc d'aillears. qui ataàt « ,a«ae 

— Cents* ntnw, Mkiame. el >t eensn *ci* 
I»fanas prit, mavdaassi... 

• m S V a S e h , W i lif SSt!a èraaasit M ans ; 
" iaaamfcaamt*rd« sa eMs» n e « * asnèe 

*a?f m s a ^ i a y a d» lwsnlaaa-7 

d'oeAknr ht 
anaiâ RsaâaoaMl 

'temoisell' 
i mène" fa e»: 

»re, et demi-douzaines de demi 
mnee à les griser sirm baiser seulement te bout 

s oeen-, des doigt* e l'une d'elles, ou qui casse toute I* 
I vaisejttu? d'on restaurant 

tipiiquer.prcs-1 « n i raiî'e francs an cercle en 

aanns I 
qni perd se* déni 

\ii;rxntVav»nri<- >tê* Kf'a~}a*. Curant l*"ba«*te| — À* Paie. 
adVmrafion im'etertait tontemrs ta présence, — lia» fêle. . . *u.wiq.:ie , 
fayant les humains qui lui dffvenaieot tôt» I Urina** d'Alta<se sembrunissaiL 
«frem ; et eft« ..e*ntÂ l'nnlre aV la eeavkrire i snn i*ff»d «f" '*«'1 1" '» * £ • • ' • * 
vers h revtt>. fca*»tn*Heir»e0l "i wlrTaire. qid I - Une inHapuMifie... stont vous 
lotjsv le ehrafit» ff- courses uV Loiifchnwp. ktrt- pea... et éontla ne an» pasT 
mi une ten/re voilure la croisa, rt «n «raeietrj t I t » a»ernidniMrobiigatmn d 

^ B f e y - - ^ ^ ^ - " rea h W R S S » * " - » * 
ETd>jiJa toiture s éloignait, • ensoftit près- mZStWai.^ » • * iUispe-able 4 en (aire 

•sue ver»- Bagatelle. i —pïïTw, d'avrir un niembre tris rappconhé de i — Um Tmirevroot que f f fasse ! prononça la 
Nais Aime . e P-H d«rn.n^r a* Cfl d agace-, J ^ 0 , ^ « h t j l l r Jll*7*ft|ri «n baronne ;,ve, ,.n snperV ôknSn. 

** e n ' :. ,. ^ . inuuin irreaniilP pour être compris dans le» in-, Kt. comnat ai rpellerneirt e'enl ete elle qwî 
- Ah r*. pt*cr t w l s S n k • « • «mpu are- Miche. Valadtn ; 
Este* que lui aussi, e* qui élit nvail tant de) fouie pmtbt, Aftne dit : I — Tant pis pour trji 1 Je «arme pus les sols, 

«oattaure. nemr qtr* elTe rproorrrif prenexte inte — yaea, îKapsstmi-voiis, par hasard, que ! Allons, «ra revoir, mon ariace, je ne renx pew 
déférente affeclion. allait se inetrretdul d*Tm ' • - s . l M j , ^ mtm^t envi* «Titre de vaatavii,^ * vous refeirir plus losnrtempr, on doit vous at-
coup h la néflfgeT. à ht farrr souffrir comme les ( | | f l t t t r v B ) b* s aarjaavd nui pnur que >e ne pré- tendre a»ec mie impatience I autres, en m me 
" lignce. et 

proche il 

•cène, avait cl hnisajai 

SeathêVe \.« 
ntethtnt a* maladresse, 

gamin de Michel qui, « la première 
' rompu 

lui infligea pas cette 

k ramena son boggv vers la haï 
usa de fa façan fa plus •«(«friflf 

— Mon cheval était presque emporte. 
AkdajtUtraMtMà son groom el 

Iirl Top! tout pardonner 
uusBLWénCaAiitse. e;u* eus . 

iMtequiiriainr' dcjoti1 

P*' 
— aWsar aaua, a» d*t Ai*ave*- que *•**! «i>r*i 

M-

Jean flaocourl qui l'avait dé- r t r a pan fctnot «** prausaeaade sous l--i arbres. \ Zéran la quitta, et un moment elle 
qviilm Le» damet rosit 4s*c )«*cr au Polo f , core à cette explication que venait de lui four-

— Om ia m a i m * ' duusecr pour la première . mr le prince de ta rupture avec Michel et que 
f>MI. m « inaltlit *» génneher tsus une tante, > Michel laitsaft accroire parée qn'il ne loi eoo-

suassaf**" 

voua, tenait pas de ifoirner It 

na'Wr garçon est amoureux Ton de ntoi ; H a été ai 
: cacmne le* éhata • surpris 4> me rolr pew I* p r f i è t t fois en eo~ 
ntérusent pcul . . . lere. qo'tl a fil hètement, se ifnrant qoe je 

' le chassais pour tasrfntjr» . , S* eawanwte prévue 
bien, dailteurs, qaT* *at leasml u%s*nn; les ex-s'av»«*art — Pottruuoi... cronhW T ar*r*a*i»c*« ainqundhi* Il s* Hef* Mat hie» 

•une grac* - l> '+**, •*••» If» »•"» « • ««*rdw d .t» ' oeRes J H i s « « > v T i a r ^ M " " ^ - " ^ ^ a T T L 

fil tombera de *oureaa è nseapeedu. M, eeeae 
koia. je He le Isiaterai pia* 

i Elle t a étaii la d* S M 

pM •éif-re 

. e 7 7 W ' « a W d ua'hoin-uc ejne'U N- ' - î h ' a i l i l . . Que 4e*itDl-il donc, ce pelât \ « J J 1 « VJÏTFÉ ***** 

XUUC «CCIHW , •> i M.t 

i personnes «cuise* dans 
aïs. sur la banquette du 

espoir, lorsqu'un Inndeait de forme 
dépassa sa Victoria «iêlégaote.si dernier genre. 

Et une tris péniliie impression lui terra le 

Elle n'avait pn toit 
le fond de ee landsti; 
devant étaient Robert et Isabelle d'Auaeraie. 

o h ! qu'Us Ini punirent arreganUl Arec efiel 
dédain ftobert détourna uo peu la tête pour ne 
pas la regarder I Et atec quelle impertinence 
orgueillense, au cétlrair*. Isabelle an dévisa
gea 1 

Ole dura à pfineiirte inimité. }A toiture cNfv 

sol cocher te mit k 

Aline reenMirt Mïcici Valadtn, qui, toi 
rendait au Polo. 

— Tas», Ut»! Bttaonç*-t-*lu> avec rage, ita 
seront loua It, et moi,.. Mot, j'ai été un 
de vouloir jouer k li grande dame 1 

Eli> était bien forcée de le reconnaître. 
— Itien qu'un peu plus de demeeur. el je 1* 

teaeis.. . Onetie fstie m'a ***** par m 
« r lui parler ainsi il Mlle d'Aontraie 1 

Car, lorsqu'elle voulait être «ineerc s 
•aCmc, elle savait bit* q«e c'*Ut**d «et ptrolci 
iaipertiDentes sur li jeune We fui. ai brusque
ment, avaient chanrf l'état d'esprit de Michel 
Valadïn, jetant corme un eetu de et*' 
•tnour qui ne pounit être a i ifHe d^n* 

ï* die at'irm-inil: 

Statistique sanitaire pour h mois da 
novembre 

Naissanres. 369 - Décès, ,9t — Mort-nés. IS 
— Mariage*, 1S&— Divorce, t. 

I,et naissances se divisent en 2S0 d'enfant* 
légitimes et 59 d'illégitimes ; les mort-net en l i t 
légitimes at • illégHiatet. 

Les décès ont été fournis par : fièvre trpneid*) 
coqueluche, méningite, paralysie, 3 chaque; 
diphtérie et maladies cholérirormei, 1 ; rou-
;eole, 10; phtisie, M ; tuberenlotes, 3 ; eacieer*. 
1; congestions, 6 ; maladie* du cœur, H ; . 

bronchite, 30; pneumonie,, 18 ; diarrhée, M ; 
débilité, 3 ; sénilité. 7 ; morts violente», 3 ; ean-

a diverses, 28. 
Dans 1* courant du mois, il est mort : 49 ea-
ntt de moins de 1 an ; .1* de t a fi un* : 7 de 
à 19 ans: 19 adultes de 30 « 39 ans ; 32 de 4* 
E»9 ans et i)0 de tiO ans et au-dessus, 

Les accident» 
Mardi, un oatr 

Waliars et Nisse, i 
des feuilles a La mactiine à dorer, a tait un taux 
mouvement et a eu l'iadet droit pris dan* une 
Ince. L'extrémité du doigt a été enlerée. L* 

Pour les pauvres 
Le bureau du Cercle horticole de Honbaîx a 

fait remettre à M. K*uve»u, receveur des éta
blissements charitables , une somme de i(» 
francs, produit d'un tronc établi t l'exposition 
qui a eu lieu les ti et 99 novembre, rue du CoN 
lege. Cet argent devra être distribué en sec irs 
extr*ordinatres aux pauvres du Bureau de liien-

Société des anciens combattu., i.s 
de 1870-71 

La Commission administrative de hsanMav***** 
CombatUuU de 1870-71 (l'Ancienne), rappelle :mt 
sociétaires que la i"iiiiiuii ti'iiiif'sti'ielle a li'u di-
raaoche prochain. If. décembre k b heures du io«r, 
café Pandore. 

Ordre du jour : 
Paiement des cotisations. — Nom» 

quatre inemlu'es de la Coiamisaion. 

i des 

<r«'-talt h p r é v o i r 

Comme on le tait, M. BROUILLARD est 
avantageusement connu h Itonbaix et « Tour
coing, depuis 21 ans. C'est ce qui fait que toute 
la semaine c'était une vraie procession de per
sonnes lui rendant visite. 

Comme le bon vin, ses lunettes n'ont plus 
besoin d'enseigne et qui veut voir bien clair, en 
' idrcssnnl k lui obtient entière satisfaction. 

M. BROUILLARD reliera n .Hôtel l-Vr
ille jusqu'au 80 décembre. C'est une aubnine 

dont il faut profiter. n. o . 

A b a n d o n n e z l'uMisare ( lu Gmz qui, 
casionne des explosiuns terribles. Brûlez dit 

Pétrole qui vaut. qiiHlre fois moins cher ;i cause 

Î et étoile du Nord. 

Le nouveau succès à Roitbaix 
C'est bien l'Union Franco-Uel^o. Il n"v n plu» 
: frontière pour la chaussure depuis que la 
lison C ,

Iuomstnn-M«>titi*t*ileai vend tous 
n articles Ht pour cent meillciir marche qu'en 

llelgique. et nue les flelge^ viennent les acbclei 
la 

t la pin. 
qui vend la plui 

matières de premier choix, en veau, 
cherresu, vache vernie. 9 fr. 9r> ; 3e choix, 
7 fr. 90; 3e choix, depuis 5 fr. 40. — Dames : 
hotlines et souliers à tous prix et pour toute» 

Hygiénique, dran claque et vache vernie, 
3 boui'ir* : Hommes, 7 Ir. !i.i et 6 fr. ".'i — 

fr. 95 et 4 fr. 7i - Killeites, :» IV. ttt 
.. - Enfants, :i fr. 93 et 3 fr. 4-fi. — 

Caoutchoucs meilleures marques : Hommes, 
»fr. 91); nvec éperons 3 fr. 75. — Dames ; * 

quand n< 

, iio.'iiijii-js rêves, les pi 
"n, deviennent 
nés subissent 

parfum créé pu 
la pAte exquise du 

TOURCOING 
Accident 

Hier, vers 10 heures t\i du matin, M. Théo
phile l'ulman, 43 ans, charron, était occupe (-o 
|BJB de t b a M. Dwniai*. rue de Roubau, u we-
parer un chargement d arbres sur un camion. 
Le car 12 tenant de Rnubaix vint k croiser M. 
Putman qui a eu le pied pris entre le mirche 
pied du car et BOB camion. Il n'a été que tret 
' taèreinent blessé. 

Courlin, place .Seboslepol. L incapacité de ira-
•U n excédera pas 4 jours. 
M. Putnan habite rue de Sl-Pclersbourg. 

Un jeûna poivrot dévalisé 
Un jeune homme de 17 ant. le nommé s . . „ 

demeurant * Houbaix, rue de Monvatix. et ira* 
lîllant comme apprenti carrossier dans un 
nhlisKroent du bUnc-Seau. avait lundi ea 
iche une somme de trente francs appartenant 
son frère et cinq francs a lui. 
H fut envoyé en eourtes par son patron el lit 

la rencontre de eampagnea* *rec leaqucls il u 
mit* faire la noee. S.. . bientôt gris- s endor
mit et tes compagnons le portèrent dans un* 
barrique dépendant du magasin de ton patron. 
A ton réretï il con*tatn q»i'H atest été soulagé 
d*s 30 francs dont il était porteur. 

Une enquête a été ouverte par M. le Commis* 
sa in «V poli " " 

,,• u*.- } 

.., lesqnela D •*• 
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